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peut dire que la presse entière s’en est occupée. L’auditoire sans ces­
se grandissant sous les voûtes de la vieille basilique et l’universelle 
sympaihie témoignée à l’éminent religieux ont trop éloquemment pro­
clamé leur succès pour qu’il soit nécessaire d’insister.

Le problème qui s’agite dans cet ouvrage est bien, ainsi que l’ora­
teur nous en avertit, « le problème fondamental de la morale », un des 
actes les plus poignants de ce drame d'inquiétude intérieure qui se 
joue en nous, sitôt que viennent à se poser les nécessaires questions 
de la voie qui y conduit.

L'Existence d'une fin dernière pour la Vie Humaine ; /' Unité de la 
fin dernière; l'Objet de la Béatitude, autrement dit: la nature de 
cette fin dernière et son nom véritable ; la Conquête de la Béatitude 
et la lossibilité pour l'Homme de l’acte béatifiant par lequel cette 
conquête se réalise ; enfin Y Intégrité de la Béatitude — telles sont les 
étapes que les Conférences nous font successivement parcourir, et 
que la plus impeccable logique imposait.

I>es pages du R. P. Janvier sont l’éèho fidèle du magistral ensei­
gnement de saint Thomas d’Aquin : même sûreté doctrinale, même 
profondeur philosophique, même appropriation des expériences hu­
maines et des vérités naturelles aux certitudes de notre foi, même 
sérénité dans le mouvement général de la pensée ; et, malgré la diffé­
rence littéraire des genres, une limpidité pareille dans le style, une 
égale simplicité dans la langue, sincère et persuasive, comme l’âme 
d’où elle jaillit.

Sans parler des précieux appendices qui terminent le volume, des 
sommaires détaillés, imprimés en tête de chaque conférence, éclai­
rent la route, quelquefois ardue, jamais obscure et toujours largement 
ouverte. L’ouvrage devient ainsi un instrument de travail de premier 
ordre pour les esprits sérieux et particulièrement pour messieurs les 
ecclésiastiques.

Tous goûteront encore spécialement la Retraite pascale qui fait 
suite aux Conférences. Il y a là, sur 1» Fortune, le Pouvoir,la Volup­
té, la Science, la Gloire, — toutes ces idoles illusoires devant lesquel­
les nous nous obstinons à nous prosterner — une série d’enseigne­
ments aussi éloignés de l’adulation excessive que de la rigueur exagé­
rée, où chacun voudra aller puiser comme à une source « toujours 
fraîche et toujours antique » parce qu’elle s’appelle : la Vérité.

Tel est le livre offert aux catholiques de notre temps, livre qui fera 
époque. X.

— Revue du monde invisible (8e année). Parait tous les 
mois. — Abonnement : 12 fr. par an. Directeuu Mgr E. Mé- 
ric, 29. rue de Tournon, Paris.

Sommaire de la livraison de juillet :
Sous l’influencé des esprits ( Mgr E. Méric) — Actiou Hyp- 

nogénique de la main (Dr L. Demonchy) — Ascétisme et mys­
ticisme (Mgr Puyol) — A propos d’un livre récent (H. Brault) 
— Le cas Je Mme Malvina Gérard et la mentation sub­
consciente (M. Sage)— Le purgatoire (suite) (X) — Tribune 
de nos lecteurs.


